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LA DICTÉE UNIQUE

Elle n'est pas méconnue chez nous et quelques-uns en ont essayé, ici ou là.
Disons, pour ceux qui n'en ont pas une idée encore, que c'est un texte destiné
à être dicté à la fois et en même temps au cours moyen et au cours supérieur ;

mais le texte contient quelques adjonctions, mots, incises, membres de phrase,
qui conviennent au cours supérieur seul et ne seront écriLes que par les élèves
de ce dernier cours. L'Educateur contient, dans son numéro du 8 mars, un texte
de dictée unique, dû à M. Albert Chessex qui précisera ce qu'on a voulu dire. Les
caractères italiques désignent la partie dictée à tous les élèves ; les caractères
romains, ce qui est réservé à la seconde division. On annonce : pour tous ; ou :

pour le cours supérieur, avant ce qui concerne les deux cours ou le cours supérieur
seul. On peut naturellement unir les divisions que l'on veut.

A l'affût. — Claude, à présent, se dissimule derrière un vieil orme moussu,
à quelque distance de l'endroit où M. Dussaules, qui dirige la chasse et en

a la responsabilité, l'a placé. Il sera mieux là que dans la roulée pour tirer.
La forêt exhale son âme de bois mouillé, d'hommes en travail et de feuilles
pourrissantes. A sa gauche, des fougères tordent leurs palmes brûlées ; devant lui,
des gouttes de rosée emperlent des bruyères dont le mauve s'éteint. Une cépee
de hêtres à droite étend ses rameaux bas ; à gauche, la futaie épaissit ses taillis

;. .eLc.

Après la dictée unique, correction unique.
Que l'on essaie et que l'on conlie au Bulletin le résultat des expériences

qui auront été tentées.

SUR LES RÉCRÉATIONS

Nos écoliers sont trop « assis », trop immobiles. On nous objurgue donc avec
véhémence d'accorder un temps plus large aux exercices physiques. Mais le temps
disponible n'est qu'un facteur secondaire dans la lutte contre la fatigue, comme
l'abondance de la nourriture n'est pas le principal dans la lutte contre l'anémie. Le
facteur essentiel est, ici, que l'on digère, et là, que l'on use de ce temps d'une façon
qui décongestionne et désintoxique le cerveau. Une récréation d'une heure, où l'on
se promène en discutant de problèmes politiques, littéraires, sentimentaux, — ou
mieux, ou pire — ne vaudra pas, pour le repos de l'esprit, quinze minutes où l'on
s'en donne à cœur-joie de courir, de sauter, de crier même, de jouer surtout aux bons
vieux jeux libres et quelque peu désordonnés, — j'entends qui ne sentent en rien
les règles du sport, qui n'exigent pas la tension nerveuse de la performance ou du
matsch organisé, — barres, saute-mouton, raquettes, balle au camp, balle au bond,
balle au mur, chasseur et le colin-maillard, et le cache-cache, et le chat perché ;

pigeon vole et sauve qui peut, chat et souris, la marelle ou les quatre-coins, et cent
autres encore. L'intelligence n'a guère à bâtir des combinaisons savantes ; l'attention
n'a pas à se concentrer. L'exercice, course ou saut, provoque une accélération et
de la respiration et de la circulation ; l'acide carbonique est expiré largement, les
déchets et les usures organiques sont éliminés, le sang se charge d'oxygène. Un

quart d'heure de mouvement au grand air : la fatigue de deux heures de classe est

réparée. La bienfaisance de la récréation dépend moins du laps de temps qui lui est
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